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1444 ANNALES DES MINES DE BELGIQUE 

IIL - Programme d'épreuves élaboré par la Commis­
sion allemande sur la stabilité des explosifs . 
(Annexe au règlement du 23 décembre 1908 
sur les t ranspor ts par chemin de fer . 1429 .... 

SERVICE DES ACCIDENTS MINIERS ET DU GRISOU 

ACCIDENT~ DAN~ LE~ C11A RIW~~AGl~~ ~ELGE~ 
e n lBO~ 

!'.\Il 

Ad. BREVRE, 
Ingénieur au Corps des ,\ li ncs, it 13rnxellc:' 

Attac hé an Scn·ice des Accidents miniers et du grisou. 

La stati stique des accidents (1) s111·,·enu · dans les mines 
de houille inLercal6e annuellement dans la « Statistique des 
Industries exlracli ves et m6Lall urgiques el des Appareils à 
vapeur >> n'est pas assez détaillée pour permettre d'en tirer 
tous les enseitrnemen ls 11 Li les. i les accidents dus an 
gri sou sont énum érés cl'a près let1r::.; ca11sc::.; d' t1ne fa çon qni 
paraît adéquate aux besoins, il n'en csl pas de m<'me de 
plusieurs antres cJa::.;ses - <:ito11 s la caléµ;o ri e si nombreu e 
et. si meurtrière des éuou lemc11 t · - oü une énurnérnLion 
détaillée est à désirer. Amené par 110:; fo nctions fi prend re 
connaissance de to us les accidents ·urrcnu dans les mines, 
nous arnns cru opportun cle combler celle lacune en 
publiant cet essai de statistique clélaillée. 

Dans la répartition des accidents, nous nous somm Gs , 

(l) Il ne s· agi t , b ien en tend u, ki, que des accident>< ::;ra1·cs , c"est-à-d ire .:eux 
ayant occasionn é mo rt d 'homm e o u m usé de>< blcssm es d e nature il nu ire dans la 
suite aq travai l no r mal d e l'ouvr ier (incapacité permanente totnle ou partie lle). 

r 
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pour cer tains points, inspiré des statistiques pt1 bli6es ~1 
l'étranger, spécialement en Angleterre et en Prusse . Dans 
la subdivision des éboulements , nous avons mis à profit les 
notes qne nous avait laissées notre collègue et prédécesseur 
M. !'Ingénieur pr incipal Denoël, actuellement professeur 
cl 'Exploitation des Mines a l'Université de Liége. 

Pour pouvoir d'ailleurs rapp rocher notre classification du 
tableau réduit de la statistique annuelle, nous nous sommes 
efforcé de ga rder le même ordre, de telle sorte que les 
subd ivisions introduites peuvent s' interca ler cl ans le tableau 
susdit. 

Les dangers du fond étant tota lement différents d<~s 
risques de la surface, nous avons fa it deux tableaux 
distincts. 

Nous fa isons suivre ces tableaux de quelques com men­
taires, tout en relatan t brièvement les accidents dont la 
gravité justifi e une mention spéciale. 

Cet essai de stati stique détaillée n'a pas la prétention de 
servir <le modèle aux sta tistiq ues de l'espèce ; il a simple­
men t pour but de grouper d'une manière claire et concise, 
d'après leurs causes, les accidents survenus en 1908, pour 
permettre aux ingénieurs et exploitants cl' en tirer les 
enseignements utiles. 

~-1 

{ 
l 

l 
' . 

Ja. 

Statistique détaillée des accidents dans les Charbonnages belges en 1908. 
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I Ruptures de cftblcs 

it l'occasion Chutes dans les puits en 'voulant entrer 
ou sor tir des cages ou cuffats . . . de la 

translation Ouvrier s frappés en voulant entrer ou 
par sorti1· a vant l'arrèc. . 

cliblcs 
Mu nœm-re br usque de la cage . 

Rupture d'une pièce de machine . 
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Nombre 

:!: Ul 

g "' •CJ 
·<> ~ ::: -a ., 

'ü ., :0 
u 

" -a ., 
'o -a 

Accidents dans les cheminées d'exploitation 2 2 )) 

- -
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I. - ACCI DE .VîS DU FO ND. 

Nous avons indiqué, :'t côté de chacune des principales 
catégories, pour quelle proportion % d'accidents, de tués 
et de blessés elle in tervient clans le nombre total. Ces 
chiffres suggèren_t quelques réflexions intéressantes. 

La catégorie de loin numériquement la plus importante, 
est celle des éboulements (-1.3 .1 % du total); elle est aussi la 
plus meu rtrière, puisqu'elle do nne 43.6 % du nombre 
total de tués. C'est malheureusement le domaine où l'on 
se bute aux conditions inbérnnlcs du travail des mines et 
ou il y a le moins d'amélioralions à pré\•oir . 

Les acciclenls de roulage (22 %) viennent en second lieu, 
avec une proportion moindrn de tués (12.8), ces accidents 
étant moins souvent mortels que les éboulements. 

Les accidents de puits interviennent ensuite pour un pour­
centage important (15 .1 %), en causant 18 % des décès . 

A elles seules , ces trois catégories eng:lobent 80 % des 
accidents et 74 .4 % des morts d'hommes. Elles occupent 
du reste nne place prépond6rante clans tous les pays 
mi niers, ainsi que le montre le tableau suivant, établi 
d'après les dern ières statistiques connues : 

Répartition du nombre des tués dans les travaux souterrains des Charbonnages 

1 Eoou1,E.\1ENTS 1 
ACCIDE:<TS 

1 

Ac<.:IDE"Ts 1 TOTAL DES 1 AUTl\ES 
P:\ YS DE PLTfS llE t\OULAGE 3 CAT~GORIES cn;s.,;s 

Ro · aume-Uni 57 .S S.8 
1 

22 .6 89 .2 10.8 
(m yen ne de~ 10 .ann~es 

1sns à t90i rnclus) 36 . 3, savoir : 

~8. 1 
Puits d'3cccs . .. . .. 12.9 

74 .4 Prus<e ( l!J07) ( ! ). Puits intér. et g3lcrics inclinées tG 8 25 . 6 
Galeries horizontales . . . . G.G 

France (J!J07) (2) · -!-! -1 25.6 

1 

18 .8 88.8 l l.2 

Belgique (1 !JOS) .J;J.6 18.0 12.S 74.4 25.6 

,. J 008 la cn iastrophe de Raclbod a altéré la réparti ti on qui est devenue la suivante : 
(1) En . ' 8 o/. ( .. l" . ·,. . Ç) ~ ni. . . . ; " . 3 I 1 111. . puits et ruulaoe : 2 . 7 '}o p111ts' .1cccs. , . v '}o , puits 111te11eurs et 

ébou lements : · 7"' · o • . . 
1
. · .. 13 " 01.. oalc r ics lt orizontalcs , :l . -l %)total: 62 .8 % ; autres causes: 37.2 '}1: 

·len ts 1110 i11ees . .v 70," . . S·1 

1 
.- ·uu 1 .1 d·1,sitication p russienne ne permet pas, comme on le voit, de 

dont 25. 6 % 'us ttlt !J1" · ,. .' · · , 
. a ·e' 111ent tous les a~~1 dc11ts de pu lls . 

"·ouper sep 1 
o

1 
• • te pour 1908 n'a pas c1KOl'è pant. 

(2) L:t ~aausuqt 
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Il faul signaler, hélas! la recrudescence cles accidents 
dus au grisou et aux pou:sièrcs, à cause de deux accidents 
déplorables dont nous dirons un mol plus loin. Il y arnil 
plusieu rs années que l'on n 'eùt enregistré, en Belgique, 
la pl'Oportion de 15.8 % de tués par cette cause (soit 1.99 
lué par 10,000 ouvri ers du fo nd). 

En passant en rernc les principaux groupes, nous relate­
rons sommairement les accidents aya nt fait plus d'une 
victime. 

Accidents de puits. 

Accidents: 35 (15.1 %) ; tués: 2-1(18.0 9f); blessés: 15 (11.0 %) 

En examinant la no111 enclalu re déla ill6e de ces accidents, 
on rnit que les n1pturcs de càble n'ont causé qu'une pro­
portion in fi me des accidents surYenns par 1:1 translation 
par câbles; le nombi·c d'ouvriers accidentés en rnu lant 
entrer ou sort ir des cages et cuflats est remarquablement 
éle,·é (5 ouniers tués et 3 blessés) . 

Le caract6rc dangereux des répa rations clans les puits 
est attest6 par le noml>re considérable d' accidents qu' elles 
on t occasionn6es : dans 7 cas, les onHiers ont ét6 frappés 
par des pierrcf; , des planches, des mat6riaux , au cours de 
10 111· trarni l ; dans 3 cas, ils ont fait une chu te au cours de 
leurs opération ·. 

On signa le un seul cas de chute dans le puits par suite de 
la non-fermeture des banières; encore celle chutG s'est­
elle produite dans tles condi tions toute. sp6cia lcs, après un 
éboulement de pu its : la rupture d'une colonne de ,·apeu r 
a\'ait provor1u6 un brouillard toul autour de l'accrochage. 

Dans les pui ts intérieurs, ce sont les chu tes t1ui prétlo­
minent. 

On remarquera que nous a,·ons distrait des accidents des 
puils inlérir11rs, ce11x s11n·c11 11 s clans lns cli r 111in6es d'rxploi­
lêJlion qui, dans le lablca11 clc la "La li stiq ue an 11 uclle, 
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forment, avec les premiers, une seule classe d'accidents : 
ce t usage se ,iustifie peu, les acciden ts de cheminées 
fo rmant une catégorie bien spéciale. 

Parmi les accidents de puit~, 3 ont- fait plus d'une 
victime. Le premier est dù à une rupture de càble sun·enue 
le 2G juillet, a u Charbonnage du Centre de Gi ll)' , clans les 
condilions . uivanles : en rne d' une r6para tion à la cage, le 
càble ava it él6 cl6taché <'L en roulé sur la bobine de la 
machine d'extraction ; la réparation ache,·6e, le câble 
avait été repl[l c6 vers 11 heures du soir sur la molelle et 
rattaché ;\ la cage; il ne reslait plus qu'a soulever celle-ci 
pour retirer les soJi,·es qui la soutenaient sui· le pas de bure, 
cl à la laisse r reclescend1·e pour cl6poser :'t la · recette les 
deux ouvriers <Jlli ·e tenaient sur le toit ; au cours de ce 
mouvement de descente, le càble, qui axa it 6lé mal replacé 
sur la molette, tomba de la jan le de celle-ci el ful cisaill6 
net entre u11 bras de la molelle et le palier rnisin: la cage 
fut précipitée au fo nd aYCC les deux hom111 es qu'elle portait. 

Le 5 juin 190t), au puits d'Yrnz de la Soci6lé de 
Mai·ih <3ye - pui ts affecl6 uniquement ù l'exhaure -
une ca~·e ful mise a molettes par suite cl'u11e erreur ou 
di :s t rac~ion cl u mach in iste ; l'au lre cage, con tenan l trois 
ouvriers, s'abi ma dans le l>ougnou, ap rès aYoir brisé le 
plancher f'ermnnt le fond du pui ts, en entrairwnl ,le c:'tble 
qui s'é tail déroulé complètement el ar i·aché de 1 estomac 

de la bobine. 
Le IO juillet 100 \ au Charbonnage de l'Esconffiaux, 

clou x on v 1.'i ers rern on t air nt le puits cl ' a{' rage dan ~ un c u ffa t; 
le lreuil a vapeur qui effectuait la remonte (.' lai t :\ ~ n?Te­
nages, avec arbre in lerrn6tliaire, et muni ~le ,de ~t x f rern~; 

1, o-"ssant sur la J·antc du volant du treurl, eLait cmplo,Yé un, a0 1 . . . 
habi tuellemcn l; ! 'autre, ù con lrepo1tls, ag1ssan t c11 recternen t 

l t i.0111· 6l·1it Jll ainten u 11 u1·nwlc' tll ent OUYL'l'I ; an su r e arn u , ' . , . . . 

l l l ·e111onlc lente l' arbre 111 le rrnccl ia1re se rumptl 
(;OUl'S l e a ' 
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au ras ~l ' un coussinet; le machin i ·te, ne se rendant pas 
compte rnslantanément de ce qui s'était produit, ferma le 
m?dérateur et aclionna le frei n ordina ire. 'aperce.,1ant en­
suite que le tambour se cl6rou laiten sens in verse, il actionna 
brusquement le second frein à contrepo ids, mais fu t impuis­
san t à rnodére1· la vitesse : la machi ne vola en écb ts et le 
culfat s'abîma clans le fond cl t1 puits, en traînant le dble; 
l'a1:o l'e cln tambour fut an ac lié de ses pa liers el projeté sur 
les molettes . 

Eboulements. 

.-\(cidenis: 100 (43. 1 %); 1ués: 5 (43.6 ~~); bl<:ssés: 4-1 (32.1 %). 

Celte catègorie ne comprend pas les ébou lements sun·e­
nus dan les puits, qui rentrent dans le pl'emicr groupe. 

Nous arnns dis tingué trois grandes subdiYisions clans ces 
acci_clents, suirant qu'il s'agit de chute de pierres, de 
ho.u il.le ou cl.e re mLlais. Pal' l'exa men du tab leau on s'aper­
çoit 1mm6clia tcmenL que le premier gen re d'élJoulcmenls 
est le plus fr~q uen t el comporte plus des trois quarts des 
ca~: Po u1',. mieux les . locali ser , 11 ous les avons répa r tis 
~lll va ~ t qu ils se produisent dans des galeri es en roche (total 
ù accidents), clans des galeri es en vei ne (/i.O accidents) ou 
clans le· tai lles ou chnnticrs cl'alrnlagc (3:3 acciden ts)· 
Naturc llemc11t les galeries en vcinr app:naissent les plus 
dangereuses, ce qni ti ent no n seu lrmrnt â leu!' nature mais 
encor~ ~ leur plus grand cl6\'('loppcment dans chaque 
expl~1lat1on; le. points spécialemen t clang·~ 1·cux se trnu,·cnt 
au: froll t ·_<l~ creusement ou de rcca rragc, 0(1 se sont pro­
duits .les G t .ù ~ des accidents (2ï ~ 11 1' -10) ·11 1·,·cnus dans les 
galeriPs en ,·e111 e. Nous avons l0n u ù signa ler :'t pa l'L c inci 
éb?ulemcnt'. cau:~s par le transport dans d8s \'Oi es oü, pal' 
suite de: d1 1110ns1ons restrein tes, la cl1utn du boisa:,.!·c a 
été p rov0qu~e par u11 c:hoc du cheval 011 des vé l i i ~ules 
contre les IJ01s de rev0tern cn l. 

,_. 
! 
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Dans les chantiers cl'abalage, on remarquera que la dis­
position en tai lles chassantes a été le théâtre cl" un beau­
coup plus gm11cl nombre d'accidents que celle ~· n tai lles 
montantes : il ne faut natu rellement ri en conclure de ces 
cieux chiffi:cs, les taille· chassan tcs _étant, clans l' ensemble 
<l u pays, beaucoup plus f'réqne'.llc: que les montantes . 

Nous ayons, dans le dcux1èm' groupe, rassembl6 les 
chutes de ho11illc'I' ou lwn:riC's (10 cas); le mot h:weri c~s 

peul prèlcr à confu:ion cl .1nérito ll_'<' lre i~ r~cisé : . nous 
aYons enlencln pa r ce mot les 1nlcrca lal1ons stenlcs qui sont 
enle,·ées en rn èmc temps que le c:harbon · les intercalations 
a utres, fa ux-toits, e cai lles , elc ., qui sont normalement 
Jaissces en place cl retenues par le boisage, ont éL6 consi­
dér6es comme pierres cl le accidenls qu'elles ont caus6s 
rentrent dans le premier groupe. 

Comme on pouvait s'y attendre, les chutes de houille 
sont Leaucoup plus fréquentes clans les tailles en dressan t, 
malnTé le nombre moindre de chantiers de cette espèce. 

L~s chu tes de remblais c:o nsli tuent une part infime tle la 
classe si im portante des éhoulemenls . 

Ileureusemcnl celle cal6gorie si meurtrière d'accidents 
renferme peu de cas oli il y ait plus d'~ ne victime; on n' en 
compte cju'u n en 100 ', ~u rve 1: u par Slllle du re1~ve rsemen L 
du boisage dans une Lad le; l 6bonlemenl du to!L c.ausa la 
mort d'an porion et de· blessures gTaYes à un oun 1er. 

L'énumération détaill6e clos éboulements d'après l'en­
droit oü ils se sont produits n'apprend rien ~le nouYeau en 
montrant que le danger c l su1·Loul caraclél'lsé aux fron ts 

l , b tnO'e du charbon et aux fronts de cret'tsement ou de c a a "' o ' . 
recarrage des galeries en verne; nous avons .cependant cru 
celte di ssection uti le pui squ'elle met en lumière vers quels 
points l 'attention de la surveillance doit ètre concentrée. 

1 

1 
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Grisou et Poussières. 

Accidents: 8 (3.4 %) ; tués: 21 (15.8 %); blessés: 10 (7 .3 %). 

En 190G et 1907, on n'avait enregistré aucun accident 
de g ri sou ou de poussières dù a l'emploi des explosifs . 

Deux accidents surven us en Hl08 ont malheureusement 
in ten ompn ce t. heureux état de choses; ils ont fait ressortir 
une fo is de plus le dange r des explosifs bri sants non anti­
gri souleux Yis-ii-Yis des poussières, mème en l'absence 
complète de gri sou (!). 

Dans la nuit du tO janvier 100 , au Charbonnage 
du Couchant du Flénu , un porion vo ulut, au mépr is des 
règles les pl us élémentai res de prudence et des tex tes les 
plus formels du règlement de police des mines, désa ncrer 
une cheminée de boutage de charbon en y fai sant exploser 
de la dynamite : une explosion de poussières s'en suiYit. 
L'auteur responsable de cet accident paya son imprndence 
de sa vie, mais provoqua une véri table catastrophe : 10 tués 
et 8 blessés. 

L'autre inflammation cle poussiè res, plus ca rac téristique 
encore, est survenue dans une mine sa n.- g risou, au Char­
bonnage de Ghlin , le 20 février 1008: un pol'i on boute-fe u, 
pour se débanasse r de la dernière ca rlouclte qu 'iI°possédait 
à la fin du poste, nïmagina ri en de mieux que cle la fai 1·e 
exploser à l 'a ir li bre sur le so l d'une galeri e très poussiè­
reuse : une inflammation de pous ières se produisit : la 
flamme Yint brù ler g rièrement le boute-feu et deux ouvriers 
qui s'étaie11t retirés à une ,·ingtai ne cle mètres, à la tète 
d'une clt emin"ée :deux des troi s succombèrent peu ap1·ès . 

(1) On_ sait que cc chngcr des poussières s'c:s t même montré p lus red outable 
qL'.c _ccl.u1. du grisou _pour certains explosifs antigrisouteux, et q ue la ci rculaire 
n~1n1~tcnelle tOtllc '."ecente du 18 octobre 1909 n'admet pl us comme explos ifs de 
surete. ~ue c~ux qui se scm t montrés tels, tan t vis-à-vis du g risou que ,·is-à-v is des 
pou~s1creq f-. xplns1f~ S. G . P. ). 

1 
1 

' 

J 
1 
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L'explosif en cawc était un produit an nitrate d'ammo­
niaq ue) non reconnu com me antig risouteux . 

Ces deux accidents indiquen t combien les boute-feu sont 
parfois en dessous de la hauteur cle leur mission délicate et 
a ,·cc quel le p rndence i 1 f'a utlrai t touj ours choisi r ces 
a!!ents (1). 

Trois dégagemen ts insta11 tan6s de grisou ont coùté la Yie 
il sept ouvriers; deux de ces clégag·cmcnts, surYenus respec­
tiYemcnt le 10 auil, au Clt a rbonnagc des Produits, cl le 
22 septembre, :rn Clt arbo nnai-!e dt' Bclle-Yue, ont fait cha­
chacun trois victimes. l~n l!JO, ', sept autres dégagements 
instantanés, qui n'ont pas eausé cl"aceide nts de per onne, 
ont fait l'objet d'enq uèlC"S de la part de L \. dministration des 
Mines. 

Coups d'eau . 

Accidents : 3 (1 . 3 %l; tu~s : 5 (3.8 ~6); blessés· 1 (0.7 %). 

On a eu à déplore r en 100t:; trois :1c:cidents dus:) des coups 
d'ea u, et survenus tou · ll'oi: - circonstance aggravante -
alors C{lt'on s'avançait vel's d'anciens tr~waux parfaitement 
connus . L'un d'eux ::;'est produit dans une petite mi ne de la 
pro\' ince de Namur, par l'a lll ux de boucs sans pression, 
provenant do vieux lrarnux ,·ers lesquels on s'était avancé 
par une cheminée montante à un seul compartiment. Deux 
ouvri ers trouYèrenL la mor t da n cet accitlent. 

Dans un charbo nnage du pays de Liége, la recoupe d'un 
bain d'eau, de 30 ci. 35 mètres de pression, a occasionné un 
accident gra\'C : deux tués, un blessé. Toules les précautions 
nécessaires pour la 1·echerche.du bain arnient élé prises et le 
bain avait été annoncé par un trou de sonde lle t 1 mètres, 
foré dans une laie de charbon assez friable. Il n'en fut pas de 

(1) Ces deux accidents feront l'objet d'une notice p lus détail lée dans une pro­
clwine liHaison de~ A1111<1lcs drs i\liucs de lklgique . 



ACCIDEN'I'S 

·o ' ~s 
DE r ,.ç. 

~ 

0 

L 

~ 

0 

""? .s 

rruBs 

l Ë ~ 
,,j 0 

t,i 

4~ 
U' 

-<> 
0 

-;o 

-\ 

~ 
~ 

v~ 
,~ ~~ 

vy. e::i 
~ «.>" ~ "tç. 

~v\> 

1 

J ... 

BLESSÉS 

p.NSPORT 111,qC' 
î-iR ...Y_... 

';,~ -i-«' 

r::i'~ U' 

~ 

s 
E .f{ 

les Accidents dans les Charbonnages de Belgique 
EN 1908 

DIAGRJ:~M~1E 

donnant la répartition des accidents et des victimes 

D'APRÈS LES CAUSES 

SÉRIE II. - TRAVAUX DE LA SURFACE 



ACCIDENT S 

1 

BJ-'ESSÉS 

Les Accidents dans les Charbonnages de Belgique 
J.i.N 1908 

DLAG P ..t\.~1D1E 

donnant la répartition des accidents et des victimes 

D'APRÈS LES CAUSES 

s8RIE III. - FOND ET SURFACE RÉUNIS 



1464 ANNALES DES i\11 '.'<F.S DE BELG IQT'E 

même pour l'abattement des eaux : le suin tement d' eau du 
trou de sonde étan t irrégulier et les verges de forage aya nt 
buté contre une grosse pierre au fond du trou, le sondeur 
crn t ciuc le danger était insignifiant el lança de to utes ses 
forces les verges contre la pierre : les canx se pr6cipilèrenl 
sous pression par le trou, élargissant rapidement l'orif-i cc 
d'écoulement et emportant le bli ndage cln f'ronl, de r6sis­
tance insnffisa nte d'ai lleurs. Après l'accident, on constata 
que la laie de charbon du mur dans lnc1uclle étai t pratiq n6 
le forage , avait ét6 en levée sur toute la larµ·eur du montage 
et sur toute la hauteur des 11 mètres de massif' qui exis­
taient encore sous les anciens tra"aux . · 

Emploi des explosifs. 

Accidents: 11 (4.7 %) ; tués ; 3 (2 . 2 % ; btcs-és : 13 (9 . 4 %l -

La proportion de ces accidents est encore assez forte ; 
<1uclques-uns ont môme fait plus d'une "iclimc, ù s:woi t· : 

1° Un boute-feu, à l'aide de son bourroir en bois, forçai t 
l'in troduction dans le fourneau d'une cat·Louchc amorcée 
de dynamite r1n i offrait de la r6si.- trim:c; la charge fi t 
explosion, blcssanlg-riè\' emcnt le boutc-f'c tt cl un IJO n\'c lcur : 

2° Un bou\'elcnr, vo ulant débouncr· uno mine rn lé~ 
chargée de dynamite, proroq ua u11 c cxplo. io11 11ui le li lcssa 
grièvement ainsi que son compagnon de tram.il ; 
3~ L'utilisation de la culasse d'une mine que l"on prolon­

geait au il cm~et amena l' cxplo ·ion d'une partie clc la 
charge res tée intacte . 'l'rois ouvrier fu rent blessés · 

4° Dans. une aval ~eres.sc , une explosion s'es t prociuilc au 
mo i~e~t ou u_n oun~er tirait les fils '6lcctricJ11cs du détona­
teur. cl une mme ratee : deux ouvriers fu rent blessés oTiè\'C-
ment. Celte mine faisait ·t· d' 1 ° . pa1 1e une vo 6c de deux chantes , 
amorcées en séne et do t l' 1 .... . ' n une scu e avait joué · nous 
avons déjà eu l'occasion ] · · rr 1 . ' . , , . . , cc s1ona cr cc fa it, qui pri raîl assez 
ext1 ao1 cl111a1 re, dans l élude publiée 'é li 1_ 

1 commen t, en co aJJO-

.\ ... 
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ration a"ec M. \Vatteyne, sur les accidents dùs à l'emploi 
des explosifs dans les mines belges (1) ; ajoutons que, 
clans le cas actuel, les conducteurs principaux: de couran t 
étaient consti tués de simples fils nus, CP. qui a pu faciliter 
un court-circuit supprimant le passage du courant dans 
la deuxième charge. 

Un accident survenu dans le bassin de Charleroi mérite 
Hnc mention toute spéciale, parce qu'il est le premier de ce 
gcn re , clans les exploi talions belges, tout au moins 
depuis 1893 : 

Les fronts de deux bouvcaux se di rigeant à l'encontre 
l 'un de l'au tre n'étaient plus séparés que pa r un fa ible 
stol; en nie d'enlever cc stol en une fo is, un chef porion, 
accompagné d' un boute-leu, chargea seize cartouches de 
lh·n am i l~-g·ommc (P GOO) dans un tt·ou de 111180 de profon­
d~u r ; la ehargc éla it amorcée d' un seul détona teur cl tirée 
éleclriqucmcnt. La détonation l'ul incomplète et la mine ne 
fit prcs<11ie pas d'effet. Les deux agents rc\'inrent dans les 
fum6c. et se cli sposai eut ù recharger la partie <lu Lrou re::;lée 
intacte : ils Cu rent pris d'a ·phyxic cl ne purent se sauver; 
une heure plus ta rd environ, on LrOu\·a les deux \'ictirnes 
couchées clans la p·alcrie, leurs lampes encore allumées. 
L'une d' elles pu t ôlrc ranimée par respira tion arti ficielle 
et inhalation d'éther; pour l'autre, Lons les soins furent 
inutiles. Il est hors de doute <JU C l'amorçage, même en 
supposant un dé tonateur n° 8 , ~'l 2 grammes de fu lminate, 
était rn anif<' ·tcrncnl insu lTi ant pour une charge semblable 
disposée en file : la d<~ llagral i o n incomplète de la dynamite 
produit une g rande 'quantité ll 'oxydc ùc carbone, tandis 
qu'en cas de üétonation parfaite, il y a excès d'oxygène 
dans les ga;1, . !Jans le ca actuel, la ventilation était pré-

(1) Voi r nota mmen t A1111<1les des ,\li11es de Belgique, t. XIV, Ire livr . , p. 106, 

acciden t no 1-IO. 
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caire1 le front du bonYeau ayant été arrèté pour effectuer 
le percement par l'autre cùté. Il est inutile cl' iilsister sur le 
danger que présente, à tous points cl ~ rnc, l'emploi de 
charges aussi considérables dans les ga leries de mines. 

Accidents de roulage . 

Accidents : 51 (22 %) ; tués : 17 (12 . 8 %) ; blessés : 35 125 . 6 %). 

Ce poste est particulièrement important, ai nsi que nous 
l'avons déjà dit plus haut; il peut paraître 6tonnant que 
le roulage sur voies hori zontales comporte plus de la moitié 
des accidents enregistrés (26 sur 51). 

Dans ce nombre, hui t accidents se sont produits dans 
le cas de transport par homme (mai ns prises entre les 
bords <les Yéhicules et les parois, choc contre un 
boisage, etc .). Sur les 18 accidents de roulage qui se 
sont produits clans le c·as de transport par chevaux, nous 
avons tenu à grouper ensemble 13 accidents survenus à 
des ouvriers prenant place sur les wagonnets pleins; il est 
à noter que ces 13 accidents se sont tous produits clans la 
province de Hainaut, cette prati<JUC n'éta nt pas tolérée clans 
la province de Liége. La répartition détai llée de ces acci­
den ts fait ressortir tous les dangers tlc celte habitude qu'on t 
le~ conclue.leurs de chevaux de prendre place sur le pre­
mier chariot de la rame qu'ils conduisent : en cas de 
déraillement du Yéhiculc, ils son t projetés sur la voie puis 
~crasés ~vant que le train ne soit arrêté (1 cas); ils peuvent 
etre atteints par une pièce de boi an·e clo l · l f 

, . <b . aY010,cessou-
Hcts (trcm1cs) de cheminées etc: (5 c.:as) L • t 

• . 1 • • , e cc n squc es 
parti cu lièrement 0 -ravo · c 1 l b 

. o ' 1 cas c o rusquc mouvement du 
cheval, ils peuven t de même êt i·c 111.0,i oté 

1 1 • J s te em· '"a"'on-ncts (3 cas) . l n dern ier acc1'clen l "St . b · 
. . •o survenu a nn ourn cr 

qui vo ulait gagner le premioi· wan·
0 11 

t . 
1 1 lé.. o ne · en cu·cu ant sur a 

rame c Ja en marc!tc : il tomba cnLre d<' ux bed aines. 
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Quelques charbonnages ont diminué le danger de cette 
habi tude en plaçant une chaise ou siège suspendu par deux 
crochets au bord d'avant du p1·emie1· wagonnet. Ce di spo­
sitif éYite notam ment les chocs possibles contre les boisages, 
soufliets de cheminée, etc., mais il ne fait pas disparaître 
les autres risques et clans les quat1·e chutes survenues après 
clé1·aillemen ts, il .. e trouve un cas oü la Yictime était placée 
sur une chaise. 

Il est 6Yident que la position de l'ouvrier marchant à 
l'avant du tran ·port n'est pas non plus exemple de dangers 
et nous enregistrons un cas 011 le conducteur, ne pouvant 
maîtriser son cheval, se mit à couri r den .nt, puis s'abattit 
sur la Yoie et fut attein t par le premier chariot. Mais cette 
victime arnit probablement manqué de sang-froid et excité 
l'animal; en généra l, Je cheval sera plus docile et plus 
facile à maîtrise r lorsque le conducteur ·se tient devant; 
de plus, ce sys tème force le. conducteurs de chevaux 
b être prndcnts, :'I no pas pronclrn nne vitesse exagérée : 
celte vitesse plus grande est, pensons-nous, le seul avan­
tan·e <le la rn 6tl1 oclc pennettanL aux co nducteurs de prendre 
pl:ce sur les chariots; ma is cet ava~tage peut être annulé 
par les déraillements <lon t cette vitesse est souvent la 
cause, sa ns compter les ehocs plus Yiolents que doit subir 
Je matériel; celle Yitcssc exagérée est aussi une occasion 
de manrnis traitements pour les chevaux, cc qui n'est pas 
pour amener une économie dan le service de transport. 

En résumé, la pratique de laisser monter les conducteurs 
sur les cha riots parait incontestablement beaucoup plus 
clari "'e. reuse ; si l'on limite la tolérance aux chariots ,·ides, le 
ri sq~i e est boanconp moindre, mais pour assu rer l 'efficacité 
de la défense de prendre place :s ur le. ·wagonnets, il semble 
préférable que celle c~ 6fense soi t absolue, comme cela a 
lieu dans le pays do L1égo . 

Les voies inclinées oü le lran ·port se fait par hommes 
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ont été le théâtre de 3 accidents ; ces voies proviennent 
souvent de situations accidentelles et passagères, mais sont 
toujours dangereuses et a éviter autant que possible. 

Les plans inclinés automoteurs constituent une catégorie 
importante d'accidents ; la nomenclature détaillée di spense 
de tout commentaire ; soulignons qu'a eux seuls les plans 
automoteurs ont causé les 8 .2 % dn nombre total d'acci­
dents du fond , et, si l'on fa it abstraction des éboulements, 
les 14.4 % des autres accidents. 

Les voies inclinées a transport mécanique ont causé 
2 accidents, do nt un a coùté la vi e n deux ouvriers ; par 
suite probablement d'un malentendu dans les signaux, le 
machiniste a mis en marche son treuil, alors que les deux 
victimes voulaient enlever un LU)'au d'aéra"'c du véhicule . û 

desservant la vallée; les ouvriers fu rent comprimés entre le 
chariot et les parois et tués sur le coup. 

Cheminées d'exploitation. 

Accidents: 2 (0.9 %) ; tués 2 (1. 5 %) 

Les deux accidents de cheminées survenus en 1908 
n'offrent aucun intérêt : un désancra"'e par le dessous' 
sui,·i d'éboulement du charbon, et la 

0
chutc d' un ouvrie;, 

en parcourant une cheminée (1). 

Accidents divers . 
Accidents : 22 (9 .5 %) . tués . 3 l2 3 oL ) bl . 

19 • • · 70; esses: (13.9 %) . 

Pour fixe r les idées sur cc "'enre d'acc·d 1 o 1 enLs, nous a,·ons 
groupé les blessures ducs a des chutes cell l . l · , e. · c ues a c es 

(1) Ces deux accide111s fiourcnt daiis le t· bl . 
" ' • .1 eau rcst11né d 1 s · · ann uelle, Je premier sous la ru brique 'b 1 · c a tat1 st1 q u e 

. c o u ements le se d d . 
dus a des causes diverses . C'est pC'ltl. . 1 l' fl" ' · con ans les accide nts 

. 1 quoi a c' crence . ·. 1 
des accidents de cheminées se t radui t . 1 . 1 csu tant d u cl asse ment 

. . a ces t eux r ubnq ucs t . 
puns . Cc detai l montre de p lus coiii' " .1 . . · c non a ux acc1 den rs de 

u1c11 1 ctall d iITi ·1 d r . 
acciden ts de cheminées dans la caic· _. l . IC I c c 1a1re rentr er les 

' go11c t c' pu1t,;. 

1 .............. ________ _ 

l 
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coups de hache, et les blessures aux yeux par des éclals 
de pierres, de bois, par des fils de fer, etc. Ces trois causes 
rassemblent plus des 4/5 des accidents divers. 

Rappelons que le qombre total d'ouHiers employés au 
fond a été en 1908 de 105, î 53, ce qui correspond à une 
proportion de 12 .58 tués par 10,000 ouvriers. 

II. - ACCIDE .VTS DE SURF'A CE. 

L~ classification de ces accitlents n'est pas neuve; nous 
a rn ns groupé les acciclen ts survenant a ux 1·ecelles cles puits, 
soit par chu te dans les puits, so it all cours des manœuvres 
de la cage. 

Les 1 oies de ll'ansport occupent, pour la sll rface, le rùle 
prépondérant des 6bolllcments dans le fo nd; les manœuvrcs 
de véhicules ont ca 11 s6 41.5 % des accidents, 50 % des 
morts et '19. 4 % des bic sés . On voi t c1ue ces accidents 
sont son vcn t mor tels. 

De ces 17 accidents, G seulement ont été causés par des 
bed aines on wagonnets de mines ; les autres, la plupart 
mortels, sont surven us pendant les mancouvres des wagons 
de chemins de fer sur les voies de racco rdement. 

Les appw·eils 111duiniq11es intcr"icnnent pour un pour­
centage rcspectablC' égal<' rn cnt clans les accidents cle 
surface (10.5 %). 

Parmi les dii<•1·s, un accident graYe a rele,·é d' llne 
manière sensibln l<' nombre des victimes : le mur de 
pignon d'une station ce1~ tra.l~ tl 'él ~ctrici t6 cl 'un c li arl~o n­
nagc du pays de :\Ions, s. c~ t ccro.u le pc1~ dant son _adwve­
rn en t, enlrnînant les ll'CIZC Oll\ï'Iel'S <Jil l SC trousa1e11 l SUI' 
les échafaucl::igP.s; deux trouvèren t la mor t et ouze fu rent 
oTièvement blessés. 
0 

Le personnel do surface on UJ08 était cle30,524 ouvriers, 
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le nombre de tués par 10,000 ouvriel's occupés a été cle 
5.57. 

En réunissant le personnel du fo nd et de la surface, 0 11 

trouve une proportion de 10.67 tués par 10,000 ouvriers 
occupés. 

Il est i n té ~·es~ant de rapp rocher les chi ffres correspon­
dants des p~111 c1 paux pays mi uiel's voisins, d'auta nt plus 
que la l3elg1que ne souff re pas de celle comparaison. Seuls 
les nom?res de tués peuvent être comparés, ca 1· le nombre 
des accidents ayant donné lieu à enquêtes et celui des 
blessés dépend· des. coutumes spéciales à charpie pays 
quant à l ~ constatation des accidents et a l'appréciation 
du caractere grave des blessures; voici les dern iers chiffres 
con_nus pour les quatre principaux pays miniers de l'Eu rope 
occidentale : 

Nombre de tués par 10,000 ouvriers occupés 
PAYS -

1 

1 - - -au fond à la sur face au fr•n ù et à la 
surface c11sc111 ble 

Prusse (1008) (1) 32 . . J.J 10.78 27 . 10 
Royaume-Uni (l !l08) . l -l .60 7 . 60 13 .20 
France (1907) (2) . 11. 72 !l.O(i 10.!l!l 
13elgiq ue (1908) 

12.58 5.57 10.67 

Nous avons essavé de l . concenser sous r l . 
grammes, la répartition 1 . io1·mc ce d1a-

c es acc1den t ld l quences, au fond et a . . N 8 e e eurs consé-
u J OUI . l ous avons été amené de la 

(1) Ce pourcentage éle,·é est cl • . 
ch iffres de 1!)07 · fl . · u a la catastrophe cl R· . 
. . . • 111 uenccs par la cata st 

1 
c .idbod ; ncn11 111 oi11 s les 

eleves, a savoir . 28 l O 1 rop ie de Rcdcn · · . . 
. . · · • 1. -19 et 23 . 97. · 11 cta1e111 gucre moins 

(2) La statist ique de 190S 11• 
a pas encore pant . 

LES ACCIDENTS DAI\S LES CTTA RBONNAGES 1471 

sorte a dessiner les trois séries de cercles figurant dans la 
présente note. La première sé rie se rapporte aux accidents 
du fo nd seulement et indic1ue la répartition des accidents, 
des tués et tles blessés. 

La deuxième série do nne les renseignements analogues 
pour les accidents de surface . 

La troisième série totalise les deux précédentes en 
donnant la réparti ti on du nombre to tal des accidents el' 
des Yiclimes ponr le fond et la surface réunis . 

La disposition en secteul's nous a parn plus synthétique 
et plus snggestire que les cli agl'ammes rectangulaires, c 'est 
pourquoi nous lui a,·on donné la préférence. Par un sim­
ple coup cl 'œil sur ces di ngl'amm ec:; , on ,·oit se dégage!' de 
sui te une sé rie de fai ts que nous avons sig nalés dans le 
texte : la prépondérance d0s trois g randes classes, éboule­
ments, accidents de roulage, accidents de puits, catégories 
que nous ayons fait ro sortir par des hachures spéciales , -
le carac tère plus so11Ycnt mortel des éboulements (secleu1· 
plus grand clans le ce rcle des tués que clans le cercle des 
acc idents) , - l' inverse dans les accidents de roulage, - le 
fort pourcentage de L11 és par rappor t a u nombre d'accidents 
dans la catégori e grisou-poussières, etc., etc. 

Bruxelles, octobre 1900. 




